
LE BOX VIEUX TEMPS

COMMENT OU ARRÊTA UN INCENDIE EN 1819. - LE
PRE-AUX-CLERCS DE MONTRÉAL.

V.' Le 26 janvier 1819, ver» deux heures de l'après-midi, le feu
éclatait dans un grand entrepôt do lard et de farine, situé à la
1 ouite-a-Calhères et appartenant à M. I). W, Eaeer L'in-
cendie avait [débuté] dans l'étage supérieur du bâtiment et
les flamme* commençaient à ravager la toiture en bardeau, lors-que les {wmpes arrivèrent sur le terrain.
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î"^ pompiere fut paralysé par le fait que leurs

pompes étaient gelées. Il fut impossible de prendre de l'eau
à la rivière qui était recouverte par un manteau de clace trèa
épais dont les plis débordaient sur la rive. Il aurait fallu un
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^^"™ P""'' y^euserdes puits, T'ne
foule d environ 1,000 personnes était t«moin du la conflagration
et lie jwnait aucun moyen pour arrêter les ravages du feuLa terre était recouverte par une épaisse couche de neigehumulo qui se " pelottait " facilement. Un monsieur Corse
eut une idée lumineuse, qu'il suggéra à la foule, c'était de faire
pleuvoir sur le bâtiment en flammes une grêle de boules de
neige.

Aussitôt dit aussitôt fait. Chacun s'arma de boules de neige
et s avança a l'assaut. Tx> bâtiment fut assailli sur ses quatre
faces et, en quelques minutes, les flammes furent étouffées sousune véritable avalanche de neige.

Les octogénaires de Montréal se rappellent tous cet incendie
qui fut remarquable par îo moyen extraordinaire auquel on
eut recours pour l'éteindre. L'entrepôt de it. Eager n'était
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î^"«,^^_?o<l"^' c'était un bâtiment qui contenait au moins

800 barils de lard et plusieurs centaines de sacs de grain
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Pré-aux-Clercs de Montréal était la commune

désignée sur les vieilles cartes, sous le nom de plaines de Sainte-


